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U N A N D E J A 

Ge numéro 7 cle GEOG INTERNATIONAL couronne notre première 
année d'existence.Une année au cours de laquelle sont survenus 
comme à tout nouveau groupement, un grané!: nombre de problèmes. 
L'extention rapide du GoE.C1oS. posa de nombreux problèmes de 
secrétariat qui furent résolus grâce à la collaboration d'un 
comité de rédaction dynamique et de nos membres • Ceux-ci 
terminés, d'autres se montrèrent. Toutefois , c'est avec 
acharnement que tous, nous menâmes à bien notre action, et 
pouvons être, maintenant, ravis de notre bilan. 

La présentation de notre bulletin aussi bien intérieure 
qu'extérieure, ainsi que la richesse de nos articles, se sont 
considérable�ent améliorées. Nous sommes passés du petit 
bulletin ronéotypé à la revue sous couverture imprimée , ma1s 
une �rande étape reste encore à franchir : la· présentation 
entièrement impriméeo Dès 1971, nous vous la présenterons sous 
un nouveau titre : "LES EXTH1�'rEILŒSTRES111 .En effet, la maquette 
vient d'@tre achevée. Ge futur titre sera plus agréable, et 
surtout plus évocateur du problème que nous étudions. 

A no�re bilan figure non seulement la parution régulière 
de notre bulletin, mais aussi de nombreuses enqu@tes faites 
par nos soins ou bien par nos membreso Nous avons dernièrement 
avec l'aide de vous tous, ouvert le dossier, plus volumineux 
que nous le pensions,des soucoupes terrestres.Jour après jour, 
viennent u'y e.jouter cle nouvelles pièces que notre ami et 
collaborateur� Je 3.n-ivliche l FERHARI, analyse. l'fous tenons, dès 
aujourd. 'l1ui, a remercier tous nos lecteurs. qui ont participé 
à cette étude. 

Les contacts avec la presoe parlée, tél8visée et écrite , 
·ont été nombreux, et pouvons nous féliciter des résultats qui 

en sont res.ortis en vue de l' inforhlation du public. 

D'autre part,des projets de coopération avec le P.O.P.E.S. 
sont établis en vue de classer sur cartes perforées, tous les 
cas d'observation, et par la suite, de les travailler sur 
ordinateur.Nous vous reparlerons de cette opération dans un 
prochain nuiüéro. 

Au cours de cette nouvelle année d'existence,nous espérons 
encore pouvoir compter sur votre collaboration,qui nous est si 
précieu.se. 
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JLJE JPO !NT 

.JLLU$IONS OU REALITES ? 

§UJR JLJE$ §OUCOUJPIE§ 
VO 1L AN 'Jf 1E § 

Un exposé de Serge I{UTIN 
Docteur ès-Lettres 

( 2ème Parti.e ) 

Bien des savants rationalistes éliminent d'emblée le problème en 
réduisant les trop fameuses "soucoupes volantes", à, des mystifications 
et, aussi, à des hallucinations, d'abord individuelles puis collectives 
au fur et à mesure que la presse à sensation "chauffe" davantage 
l'opinion publique.En réalité, ce serait trop facile, devant l'abondance 
et le sérieux de bien des observations l Mais s'agirait-il d'engins 
secrets terrestres inconnus ( américains, soviétiques, chinois ou d'une 
autre nation ?).La perfection technique des "engins volants non identi­
fiés" dépasse, nous l'avons vu, tout ce qui serait actuellement 
réalisable par des savants terrestres. 

A titre de curiosité, signalons une hypothèse de science-fiction, 
celle selon laquelle les "soucoupes volantes" seraient pilotées par nos 
descendants, ayant trouvé le moyen de remonter le temps. 

Mais on pourrait se demander si les engins volants non identifiés 
sont bien des formations tangibles, métalliques, ou s'il ne pourrait 
pas s'agir, en fait de visions , d'images �chiques, de ce que bien des 
occultistes appelleraient : matérialisations de l'astral? Pourtant, les 
témoignages sont d'une incontestable précision : certains font m�me état 
de hublots. Rien 11empêche certes de penser à un parallélisme entre le 
plan des symboles psychiques et celui des faits physiquement observables 
C. G. JUNG remarque, dans son étude : · un-�.mythe moderne : 

"Dans la mesure où les corps ronds lumineux qui appariassent dans 
le ciel sont considérés co�ne des visions, leur interprétation,en 
tant qu'image archétypique devient indispensable." 

JUNG remarque -laissant de côté le problème de la réalité matérielle 
des observations- que, bien avant le �{ ème siècle, les hommes se sont 
complus à des images d'enGins lenticulaires ou en forme de "gouttes 
d'eau", aux évolutions étrangement silencieuses, lentes ou très rapides 
au contraire. D' o'll possibilité, pour le psychologue d'étudier les formes 
mêmes, bien sim�ificatives, de ces engins. 

rllctis pourrai t-on expliquer les "soucoupes volantes" par des phéno­
mènes naturels, aux lois encore inconnues ou mal connues de la science ? 

Le Pr. Frédéric l\'IOWrANDON rapproche les phénomènes lumineux souvent 
lssociés aux soucoupes volantes vues au sol aux lùeurs ( accompa�1ées 
elles aussi de perturbations magnétiques ) qui accompagnent ou qui suivent 
un séisme. Il s'agirait donc de faits liés au magnétisme terrestre. 
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Selon une 
optique : cles 
produites pur 
différentes. ( 

autre hypothèse, il s'agirait ëie phénom8nes d'inversion 
tâohes lumineuses du soleil, de la lune, de phare&, 

réfraction entre des couches d'air de températures 
Théorie du l.r. IŒNZE�) .;. · 

f ( :. 
Pour No�l V. SCOTT, il s'agit de d&charges d'électricité 

en contact avec l'air raréfié. 
statique 

Voici maintenant la théorie de l'astronome o..llemo.nd H2.ns 1-I.AFFl'iiJ:m 
il s'agirait d'effets paradoxaux produits par la foudre globulaire 
(noter la soudaine paralysie qui s'empare des personnes se trouvant dans 
une pièce� où pénètre tout d'un coup la foudre en boule). Enfin pour le 
physicien français d'ALTON� les "O.V .r:îci." seraient, en fuit, des 
phénomènes lumineux dus à la rencontre soudaine d'un faisceau d'ondes 
ultra-cdurtes Qvec des couches d'air ionisées. 

l''iais, si ces explications rendent sans· doute compte de nombre 
d'observations, elles ne les expliquent pas toutes ; d'o� nécessité 
de prendre en considération l'hypothése de la venue d'extra-terrestres 
dans notre ciel. 

,_,. 

à suivre 

= - - = - = 

· Nous sollicitons vivement la collaboration de nos 
membres pour la rédactioü du bulletin, :::;oit par du travo.il de 
tr.:;.duction de lo.ngueËf· étrangères' soit par l 1 envoi d'articles' 
ré sul to.ts d � vos études, etc • · 

Nous sommes toujours reconnaiss•::nts aux l ecteurs, ou 
membres qui nous envoient des coupures de presse ou communiqués 
de radio en rapport avec les soucoupes volantes, ceux-ci, nous 
sont d'une tr8s gr�nde utilité. 

''F A C E T T E S " �liroir de lc:1. curiosité. 

Bimestriel - Est le: bien dc:s curieux, chercheurs, colloctiamneurs. Les 
lecteur[; interrot:;ont et se répondent sur tous les sujets ime,ginables : 
- histoire, longage, religions, sciences, droit, curiosités, etc. 
RUBRll�U:SS : anecdotes historiques, toponymie, bibliogr(lphie, 
COLJ�:2:Cri.1ICNS : philatélie, humismo.tiquo, etc�. lVlots croisés primés. 
jeux concours. Hubrique s non-conformistes e Annonces petites et gr�;.tui te s. 
abonnement un an : dix francs. (spécimen : 2 francs). 
C.C.P. P;i.HIS '1 '1 696 06. F 11.CETTES, T; oP. '15 - 9 5 - IIEIŒlLAY e 
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VISIBILITÉ CE PAGEOS 1 DE MAl A Aoû·r 1970 

par Hobert FUTAULLY 

Le diagramme ci-Dprès ind.ique les tranches horaires au 
cours desquelles l'observation du satellite PAGEOS 1 sera possible 
depuis la FRANCE. Chaque phase de visibilité (1) est contenue dans 
une zone lim:i!tée par les culminations (traits poin·cillés) à 35° 
au-dessus des horizons E et W. Le trait plein reprêsente les pas sages 
zéui thaux. Les t;inets permettent de déterminer l'heure de passa(Se 

IlE URSS Mel Juin Juillet AoCat ._(tU) 

16 
17 
�� 
!Cl co�cher d� Soleil . 
?0 . -· ...... . 
2� 1::":-:-r-�o- .-····· .. ... ····· 
22 .. .. .. ..... � 
n ......... . . ...... � 

0 'j, ......... . .. ...,.,. "'"""' . . . 
---� , . .. . ,. ... � . .. � 

2 .. 
... ... � .... ·-- · 

...... 

3 .... ...... lollll":';; • ...... . .... ...... i 
4 -·: .. ·--· -· ---- .. . . ... 
5 Lever du Soleil 
6 -
7 
8 

· ViiiJhiUté de Pqeos 1 de mai à aoât 1970. 

théorique sur le parallèle de 49° nord, le type de culmination (E ou W), ainsi que la hauteur angulaire au-dessus de l'horizon par 
inte rpolation e ntre la ligne pointillée (h = 35°) et le trait plein 
(h = 9°)o 

Précisons que d'un jour à l'autre les passages se produiront avec 
une avance de 1,5 minute environ. 

0 

0 0 

(1) - Afin de ne pas surcharger le diagramme , la visibilité a été 
limitée à ?5°, mais le satellite est e ncore visible à l ' oeil nu 
lorsqu'il culmine à 15° ou 20° de hauteur. 
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De nos corrcspond�nts du monde entier. 

EN FR.ANCE 

LE "CIGARE VERTICl\1;11 cle L 1 ILE D 1 ALBE Juillet 1 

Enqu�te faite en 1961, par Monsieur 
Jean-Michel FERRARI. 

Pur une ·belle so1ree de juillet 1958, un pou après 22 heures 
(heure locale), fvlonsicur et I,bdo.m, GRATEAU, c1omeur8.Ilt :LU liou-dit 
"LE�3 GHANDES L.ISONS11 à l 1 Ile d 1 Albe, à que qucs k.ilome·tres do 'JURON 
(Cho.rente-i'i�J.ritime), décidèrent ù.c prendre 1· frnis dcvo.nt leur 
mo.i�on

, 
81)- coml?Clgnie de quelques-uno de l-.urs �n�:.:-nt'";, cnr la j<:)'urnéc 

o.v�'.lt ece tres chaude. D'O-utres per:::;onnus h:�lnt:-nt des 111�1s ons 
voisines -comme po.r cxeraplc 11:\d�l.mc GlLBE[ill' l t fJ"' fille, ou encore 
rvl:J.dc..me ROUHOT- se trouv:�dent é�;:..'.lcrnent dehors. 

Bien que le soloil fut couché depuis un 
f2iso.it encore �ssoz clair� et l'horizon étcit 
rose et de rrnuve. J?:::.s un nu2..ge n 1 êt,-:o.it visible, 
soufflait sur la campagne environnante . 

UN CIG .• RE VEFIJ.'ICAL • . . • • • 

certnin temps, il 
teinté de rouge, do 

· et une brise tiède 

JUILLET 1958 

RECONSTITUTION DU PHENO�ŒNE DE L'ILE D'ALBE. 
(L'objet observé par les.témoins est grossi trois fois) 



•. ' •  . .  • . �:· 

Il devait être entre 22 h 30 et 23 h 00, lorsqu'un étrange 
objet lumineux apparut soudain en direction du nord-ouest, à environ 
15° au-dessus de l'horizon. Toutes les personnes présentes purent 
voir le phénomène qui se présentait sous la forme d'un "cigare 
dégageant une intense lumi�re orangée''. Ce qu� étonna beaucoup les 
témoins, c�est que l'objet se tenait en position verticale (le 
fameux "cirsare vertical11 ?) et semblait tourner assez rapidement 
sur lui-même (sur son axe ?) en lançant dans toutes les directions 
des sortes détincelles argentées. 

Le mystérieux objet -dont la longeur était égale au 1/2 diamètre 
apparent de la Lnne à son plein� resta ainsi àçtourner sur place 
pendant environ deux minutes, devant les témoins fascinéo, puis il 
prit soudain de l'altitude à grande vitesse, "un peu corame le ferait 
une fusée". Ils purent suivre l'objet jusqu'à sa disparition parmi 
les étoiles qui apparaissaient . maintenant en grand nombre sur la 
voûte céleste. L'observation avait duré une dizaine de minutes, 
pendant lesquelles aucun bruit n'avait été perçu • • • •  

- - = 

A BEZ IEHS (Hérault), LE 30 l'iAI 1970 

- - = 

1ar Christian CAYSSIOLS 

CONDITiüh3 A�:1îl0t3PI:C.t;RIQU.G3 
Il fais a it très beau cet après-midi du 30 mai, seuls quelques 

nuages pous�1és par un faible vent (direction nord-·sud), cachaient 
de temps en temps, diverses parties du cieL 

Il est 18 h 30 environ, au moment o0 
ciel, j'aperçois, très heut dans le ciel, 
attention. Ce ne pouvait être un avion. 
au nord-est. 

je lève la tête vers le 
un objet qui attire mon 

Immobile, il était situé 

�, J'ai observé cet objet durant 5 minutes, puis je partis faire 
des courses. 

DEDX!ErŒ TBi'-1Pb 
Il est 18 h 1+5, je suis à env�ron 2 kilomètres cle\ mon domicile 

(j'habite à BEZnms), de nouveau j 'observe l'objet. Sa ;Position est 
sensiblement identique à celle du premier temps. _ S ��·;v; 't; 

Il est 19 h 25, à cette heure-Li j 1 ai reg::t:gné mon çlomi8ile 
L'objet a changé de position, et e.emble maintenantr à la veW,ticale de 
la maison. A 19 h 3C, je quitte mon poste d 1 obseirvatio:a,,�. �.� :l'objet 
est toujours immobile. 

- · · 

- 10 -



QUATRIEl-JE TEf·iPS 
A 20 heures, l'objet a évolué, il est remonté vers le nord à 

60°. Soudainement , apparaît, venant du nord, un second objet qui 
a la forme d'w1 cigare, et qui se diri�e dans la direction 
du premier objet à une vitesse t rès rapide. Il est étincelant , et 
comme le premier objet, il nd'émet aucun bruit. Toutefois,il laisse 
derrière lui, une traînée blanche qui disparaît rapidement.Ce second 
objet sembla contourner le premier à 5 ou 6 reprises,. puis il 
disparut dans les nuages en direction du nord. 

J'observe alors le pre:1iier objet à la lunet te, son grossisse -
ment btoit de 8. Derrière l'objectif, il m'apparaît plus gros, mais 
je ne pus rien déterminer de précis. 

A 20 h 10, je pars dîner sans toutefois cesser d'observer l'ob­
�et. ��1alheureus�men�,pendant � �omen� � · �nattent �on, �l disparu� et 
a quelques degres de sa pos1t1on 1n1t1ale , Jè v1s un cur1eux 
phénomène : sept points lumineux de la grosseur d'une étoile de 

;première grandeur se dirigeant vers l'ouest, sans bruit, il est alors 
' 20 h 20. 

TElVlOINS 

Certainement, beaucoup de personnes furent témoins de ce phéno­
mène. Un de mes parent s, professeur et pilote chevronné à l'aéra­
club de DEZIERS, fut témoin et me confia le lende.main : "je voulais 
prendre un avion de t ourisme afin de m'approcher de cet objet,et de 
le photographier, mais des raisons familiales m'obligèrent à ne pas 
quitter mon domicile." 

HYPOTHESES 

Premier Ob;jet : 

Nous ne pouvons, malgré ses caractéristiques, le classer parmi 
les ballons sondes. Ses changements de direction et son immobilité, 
compte-tenu d'ur petit vent, nous obligent à éco.rter cette hypothèse. 

Deuxième Ob.4et : 

Celui-ci auro.it nu être un avion vu de côté. Il semble en avoir .c 
les caractéristiques. 

. 

. 

. 

. 

PIECE B' OR A JIG S A itl 
un ouvrage de Lé onard G., CRJHvœ 

Disponible à : 

:SONEHTON PUDLISHTNG 
l'fBWPORT ROAD 

SütlERTON. 
COWES - I W - ENGLAND 
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EN ESPAGN E 

D'ESPAGNE, nous recevons un ro.pport 
de notre collabornteur,honsieur Vincente 
Junn Bo.llester OLi·iOS , Président du 
C. E. O. N. I., sur une enqu@te de Manuel 
0Emna Llorente qui dirige lui-même le ENI 
section t6gionale du sud de l1Esp2g�e. 

JETP .. ANGJE 0 B JT JE '1r 
JLA TJEJRJRA§ §JE ID> lE 

V!OJLANY �UJJR 
1 

S JEWJI JLJL AWNlE 
1.:CElVi0ING 
flonsieur .Ro.fo.el Julio JTI·iENEZ, ase d.é 30 ans, expert, employé aux 

Oficinas de Los Astilleros ( chantiers ) , de fJEVIL:�E, domicilié à SBVIIJLE 40, rue S. Vicente de Paul. 

l''lo.n ue l Infc�nte s J. EJIEZ, 1gé de '18 .:'ns, ouvrier o.gricole, domicilié 
à BAIW.IADA i'lAlUii Pli.IJi\C.!I08, ::::;�;,.m:; numéro, Ur'iBRE'rE (C3EVIJJ:!J.i;). 

Li1.. lTOUVELLE 
U� de ses compaGnons me fournit lrr pre mi�re information. Je fis 

une tentative prélimin.::d re c..uprès de 11 épouse du témoin principo.l, 
institutrice des Ecoles Primaires, qui oppos2 le maximum de rétice nce, 
car son mari le lui avait conté sous réserve et ne désirait aucune 
publicité . A la fin, j'obtins une entrevue. 

EJ:.: Più1LANT k/EC DON RAFA:KL 
Tout de suite, il me confia s.;.ns o.,Jbages qu'il n ' avait jamc .. is cru 

en 1� r é�lité des O.V.N.I. �ue, systématiquement il nvait repoussé 
toute conversation sur ce problème avec quiconque, car celrl lui parait 
enfantin et peu sérieux. Ensuite, il me ré véla. qu'nu sein de son foyer 
on me jugeait .cwse z mo..l, ne 1::1 ' expliqu::Lnt pns qu' Lme personne C<J.p0ble, 
perdit son temps et son prestige on de telles sottises� De si dures 
paroles se terminèrent pur une proclo.mo.tion de foi et de repentir. Pour 
mo. part, je certifie être en présence d'un c;<:.1rçon honorable, honnête 
et d.' une indubit3.ble bonté n::'_tive. 

i ems les docume"ntE: ins&rés d:7.ns ce présent numéro sont sous lo.: responsabilit_é 
·�e le ur nuteur. Tel ou tel rrrticle ne so.uroit exprimer l'opinion de notre 
I·"'vue. Nous les insérons car nous pensons qu'ils sont utiles nux recherches 
CJU8 nous mon ons o 
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OCCURRENCE DU FAIT : 

Il est sept heures dix du matin le 29 ou le 30 de novembre dernier. 
Il circule dans son auto de ID!ffiRETE à SEVILLE, accompagné d'un jeune 
garçon, ami, suivant la route nationale UEINA-SEVILLE. 

Ils ont dépassé d'environ deux kilomètres le petit village de 
ESPARTINAS. Après avoir croisé le vallon du RIO PUDIO, ils empruntent 
la montée de g�uche, alors, ils observent un objet qui se déplace sur 
leur droite et à la hauteur des oliviers, à la vitesse d'un petit avion. 

(Il n'y avait pas encore la lumière du jour à vcr.ir, le ciel était 
dégagé, sans clarté lunaire et sans brume. Visibilité parfaite ) . 

Il continue son observation durant environ deux kilomètres depuis 
une cabane de cantonniers jusqu' à l'embranchement qui, à droite,'- se 
dirige vers le village de BOHxTUJOS. 

L'objet suit une trajectoire rectiligne, pourtant en 
distincte ascension. Quand ils cessèrent de le voir, il était 
des cimes Qe corpulents eucalyptus. 

lente et 
au-dessus 

On peut calculer qu'il prit la direction sud-est 
autant, i� dut passer, postérieurement à l'observation 
villages de S. JUAN DE AZNALFA..RACHE et CORIA DEL HIO, et 
de l' aérodrôme militaire de 'rABLADAS. 

et que, pour 
, entre les 
pas très loin 

Le témoin avance l'hypothèse que l'objet était posé sur le sol,que 
le lieu et sa topographie étant connu de nous, on ne doit pas repousser 
la possibilité qu'il se soit trouvé au-dessous même d'une importante 
ligne de haute tension interdépartementale • 

. Q.ARACTERI ... 'TIQUE.J3 DE L 1 OBJET : 

Dimension : lune pleine réfractée à l'horizon. 

Forme : disque ovale. 

Lumière : l'objet n'est pas illuminé, pourtant on perçoit un peu 
sor fuselage. 

Vision : toute la périphérie du disque se présente émaillée de ; 
petites lŒ,tières fixes, ]_es unes de couleur . rouge., l.e.s' 
autres de couleur jaune. Pourtant, en son centre, on 
aperçoit une lmaière bleutée intermittente, un peu plus 
haute que celles du bord. 

Bruit il ne fut pas possible 
bruit de la voiture 
portières fermées. 

de le vérifier à 
en marche, avec 

Ni étoiles, ni hal�, ni étincelles, ni fumée. 
Distance minimum entre l'observateur et l'objet 
mètres apparemment. 

ULTiri[E FOID'IALITE : 

cause du propre 
les vitres des 

de 1 00 à 1 50 

N'oppose aucune remarque à se responsabiliser de ce qu'il déclare 
et signe un imprimé du CEI avec grand plaisi�o 



CONCLUSION 

DISQUE OVAL:8 • o o HEIJARTI'l'ION DE IJUl'.'JIE::LWS o o .  PEU DE VITESSE • o .  

f·iONTEE GHADüEL:GE • • • D.u lieu de descente o .  TAILLE ENORl'iE • •  VOI, H.ASùN'l' 
LES OLIVIElW • • •  

Tcut semble écu.rter : 

' 1 .. 
! 

1 
I 
t 

A) - la possibilité d'un quelconque type d'avion. 

B) - sc_ confusion avec une quelconque mr:mifcDt:::.tion de 1/JETEORIT�� 
ou de rentrée do.ns l' r.�tmosphère des restes de f.:>ATEL:;.JITE 
ARTIFICIEL. 

S A U C E R S S P A C E 
A N D S C I E N C E S 

Un important magazine 
canadien d'informations 

sur les O. V. N. I. 

17 Shetland Street 
Willowdnls ONTARIO 

- CANADA -

i''Ï<).nuel Info.nte s P'�R!::;Z, Bgé 
de '18 o.ns, h:::.bi t::mt Ul''ŒŒ8TE, ét3.i t 
il n'y n pns longtemps , un de 

mes élèves à l'Ecole Primaire. 

Je le connais parf2itement.De 
tout petit, il fut un f!_;::'.rçon 
exemplaire ; plus sérieux que ln 
majorité des hommes, d'intelligence 
courante et discret. 

Point p::'-r point, je contrôle 
ce q IJ' :J. d6cloré :!.ntérieurement , 
Honsieur lL::.f.c·el ,JII'iEI'ŒZ. Il confir­
me tout d�ns son essentiel , bion 
que quelques diff�rerices soient 
�ssez signific2tjvcs de ln plus 
gr�nde rigueur nvcc �nquello il a 
observé lo phénom�nc. coci s'ex­
plique p�r deux rnisons importun­
tes : 

1) Il put pr6ter une totGle �t -
tention en sn qunlité de pas -
sngcr qui n'n pas à s'occuper 
du volo..nt. 

2) Il n 1 existe on lui �ucun préjugé, comwo celo. ost pou
_
r DON RAFAEL o.vec 

son �nimndversion héris�e contre lo ph&norn�no O. V. �. I. 

�l) 

2) -

) ) -

li:Ui-l.rl'CES D IFFEill�UT I.GL.LEG 
l'objet � tr�vcrsé ln route, puisque, 1� premiêre fois qu'ils lo 
virent, ils l' ob::.ervèrent de f;tce, à tr:.'.vers le pCJ.ro brÜ.ie. 

l'objet suit, depuis lors, une ligne droito,en oblique �e 30 qr�des 
pnr rapport à ln route, en direction sud-est, comme il a ��j� 
été dit. 

l'objet sc pr6sente cLüruittent comme deux ;:�s;.:üettc;c ronvorsé�s 
et .·.vec une incliœ:tison à son propre plcm, cc qui pe rmet do voir 
non seulement la tot8lité de son 2nne�u, m�is �ussi le fou blou 
centr::.ü plus f3.:illc�nt. 

- 14 -



4) - Le feu bleu central est animé d'une -très 
allumé, éteint, mais pas d'une manière 
les phares maritimes. 

' :]···. 1 . .- .. 

. � .. i:) ; . 
1 1.' ,. 
. .  ' .  

rapide intermittence 
l iro scopique comme dans 

5) Les lumiè �� � permanentes de ;l.' anne.p.u sont nombreus�s �0j_x ou . Plus) 
et en par:fJnlte altern�ce /de co1f1eur : : une rouge :ey une ).

iJaune. 
6) - Il rectifie llonsieur HAFAEL en cryant que lél dimension est plus 

grande .. 

7) Il ne se risque pas à l'affirmer, mais il suppose que 11cela11 
paraissait tourner. 

8) - II ass ure n 1 D.voir jamais rien vu c1e pareil, c1. c1e L , son gro.nd 
étonnement, sans qu'il s'y mèle une crainte quëbonque� 
Pour G.ppuyer son affirmation 11d1objet inconnu11, .il argüe que le 
lendemain, il put voir un avion avec ses feux él.e positions carac­
téristiques, et apprécier sa structure dans lo. pénombre queue et 
ailes . 

9) - A son avis, l'objet se déplaçait à basse altitude. 

10) - il dit , finalement, que les s.utres fois, au croisement d'un 
il a toujours perçu le bruit de ses moteurs, malgré 
fonctionnement du moteur de l'automobile. 

UN GRAND 1·1ER CI 

Traduction de i'·larc-Fro.nç ois 
TANCREDT .. 

--�------·----------

avion, 
le 

Voici ies noms de nos lecteurs q�i nous ont fidôlement remis des 
coupures de presse concern3nt les O.V.N.I. , ou qui ont col!o.boré 
à notre étude, en nous tr<:-duis2..nt des tcxtès do l:Ji1gues étro.ng·eres • 

l·)onsieur Luc DASSE - l·�. berge BULOT - l'l .. Jucque�; 130llàBOrr - I·L Henri 
COURTADE - Hlle De'nise DURAl\!D .,... l'·lme Vve ER1,LIE - I'l. Guut2ve .L _rOHD -

M. Gaston LUGEZ - l·'i. Robert l'lARY - h. Ch. li��Ul·lALl"l :.... ·,me l!orie-1Iélène 
PHAUD - lVi. Rich o.rd TEICB:î-iANN - l'l. I·'larc-Fançois TA1{CREDI - llo Francis 
SANCHEZ - fJI. B0rnard Pif.JSOLlli - f1 o l'lichel DEYS. 
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EN BELGIQU E 

SITUATION 

ZELLIK est une commune adj acente aux faubourgs de BRUXELLES. 
Sa pos ition en coordonn� e s  g�ographiques est de 04° 29' e st , 
50° 5'11 nord. 

A 9 kilomàtres au nord-oue st de la cap itale, les lie ux au­
de s sus de squels se situa le phénomène se trouve à qüelque s  200 mètre s 
de GHAND-BIGARD et du :r:ond point qui donne acc è s  à 11 autoroute du l it-· 
t oral , lŒU1ŒLLES-mY.rENDE" 

LE TE. IOIGNAGE 
Nous avons repris le texte 

or iginal de f·ionsie ur· C amille PREEUS 
architecte et deme urant à ZELLIK. 

Vers 20 h 10 ,  le 24 s eptembre 
1969, j ' effe ctuais une promenade 
en compagnie de mon chien de 
berger. Le te mp s  était doux et  le 
ciel limpide me montra it la vofite 
étoilée pour laquelle j 'ai tou­
jours &té en ad.miro.tion. 

Cett e soirée-là, je contem­
plui lop ô·Loiles lorsque, tout­
a-coup , apparuh , venant de , l' hm:izon nord, s,;.ns aucurl bru 1t 
eL à wa s t;upéfaction , un engj_n 

ui ;�mettait 11 co�tune un r u 
d'artifice j une-rougc11 81im.mob1-
l isant à l ' drriôre de mon donicile 
situé le long de l'autostrade. 
L'obj et �tait pour moi, un tr iangle· 

Ce·l;·t;e aile del ta. surprenuntl�, , vait une illumina ti ion tïroub le 1 de 
blanc et de bleu, autour de la voilure. Un peu sicilciire aux neons, 
le soir, dans nos citéo� J.Ja carlingue, ou 1)artie in.fùrieure, �tait 1:.tn. 
mélange de rou�e sombre ct de jaune foncé qui se prolongeait d'un boulï 
à l'autre du fuselage. 

Tout-à-coup , un second enBin, tr ianculaire lui aus s i  , vint 
s'immob ili s e r  à la gaucite du premier. De structure identique , cet 
ob j et était illumin� sur le s 2/3 de sa surfac e. C 'est-à-dire, que la 
partie centrale &tait aus si obscure que la nuit e lle-m@me • Ce second 
triangle re ste:

, 
quelque s mi:r;ut�s visible, puis il dis parut brusque me:r;l.t 

comme une luw1ere gue l ' on ete1nt. 

- 1() -



Le pre m i e r  ob j e t  � t a it r e s t é  sur p la c e , l é g 6 re ment incl iné s ur 
l ' hor i z ont a l e  e t  v e r s  l ' arr i � re de s orte que j e  n o t a i s  la part i e  
inf é r i e ur e " C e l l e - c i  m ontra it une s é rie de bande s d ' un b l anc pho spho­
r e s c e nt . C o urant d ' un b ord à l ' aut r e  de la v o i lure , un p e u  par c ompa­
ra i s on { à c e s  f i l s  b l anc s q ue l ' on t r o uve Emr une p i è c e  de t i s sus 
prê t e  a l ' e s s ayage " 

C omb ien de t e mp s s ui s - j e  re sté  là t p e r s onne d ' aut r e  p our t é mo in "  
C ' e st mon c h ie n , t irant s ur sa l a i s s e , qui me f it r e prendre la 
r é a l it é , l e s p ie d s  sur t e rre " " " "  

Je n ' ;a i  pa s n o t é  de l igne de navigat i on a é r i e nne de la dire ct i on 
o� appar ur e nt le s t r i angle s "  

S e l o n  la s urfac e de s ob j e t s , c e ux- c i  pouvaie nt s e  s it ue r  à 
e nviron 2 000 m�tre s d ' alt it ude . 

DONNEES C OI>1PLEhENTA IIŒ L  

. , L on s i e "ln"'  DHEE OS no � � a d. on:r;� , . p a r  t � l é �hone , . a u  c o ur s  de la 
s o 1 r e e  du 1 �  nove mbre 1 Sb9 , de s a e t a 1 l s  supp l e me n t a 1r e s s ur le phén o ­
m è n e  a é r i e n  de �ELLIK " 

A bras t e ndu , n o u s  dit - i l , un e ngin p ouvai t  av o ir une envergure 
de 2 m è t r e s "  A l or s  q_ue la d i s t an c e  e ntre l e s  d e ux t r i an g l e s é t ait de 
5 fo i s c e t t e  va l e ur . 

Cha c un de s ob j e t s  avo it un e p o s it i on lé�èreme nt inc l in é e  s ur 
l ' h o r i z ont a l e . 

En c e  qui c once rne l ' a il e d e lta qui re s t a  la p l u s  l ongt emps 
v i s ib l e , il f� ut a j o ut e r  qu ' à la b a s e  du f u s e lage , pr è s  de la part i e  
de la v o i lure inf é r ie urc� , s e  t r o uva it un ann e a u  b r i l lc:.J.nt q u i  
e nt oura it l e  f u s e lage d e  l ' dppare i l . 

N o u s  avons demandé , dan s une enquê te 
et le r.:; c oul e ur s  de s t r iangle s " v ibra ient " 
lŒ.EE U S  n o u s  a r é1,>ondu po.r l ' affirmat ive . 

D IS C USS ION 

ult é r i e ure , s i  le s f orme s 
[->Ur e l le s -m(Lne :3 o  l'io n s i e ur 

Il f aut d 1 a b ord me nt i onne r que L On .J i e ur IŒ.EEUS n o u s  a donné le 
p l u.s C:Le détail p o s s ib l e  s ur c e t  inc ident " Qu 1 <:\ n otre en quê t e  e st 
venu f::; 1 a j out e r  un de s s in e n  c oul e ur du t é m o in donnant un aperç u , 
plus mat é r ie l , du phé n om�ne . 

i· 1011E: ieur Guid o L INDT , cle l a  r é oEJ. c t i on du qu ot idien ' ' tl T:�UWSDLAD " 
a r e pr oduit l e s fa i t s  dan s l e  j o urnal du 8 o c t obre 196Y " � a i s , 
aucune aut r e  p e r s onne ·_ .ne s e mb le s.v o ir é t é  l e  t é m o in eLu phé n om � ne de 
ZELLIK . 

L 1 on p o uvc. i t , s i  l e 8 de ux e ng ins ava i e nt �� t 6  en mouvc; ment , 
s up p o s e r  que ï·ion s i e ur Bl{:b:G U S  s ' é t a it t r ompé ave c de s u vi on s  v o l ant __ à 
b a s s e  a lt it ude " Lais l e  s il e n c e  e t  l ' immobilité cle s De l ta s  s ont 
c ontra ire s à c e t t e  s upp o s it i o n . De plu s , l ' aér o port nat i onal de 
ZAVENTEh s e  tr ouve au n ord- e st de la c ap ital e , à une d i s t anc e opp o s é e  
a c e LL e  de ZELLIK .. 

C e  s ont le s e f f e t s  de vibrat ion , de c ou l e ur , de f orme qu i 
r e t iennent l ' att ent i o n " 



C e  n ' e st pas la pre m l e re f o i s  que l ' on n ote c omme une " v ivac it é "  
dans l e s  te inte s et cont ours d ' O .  V .  H .  I .  I l s e ra it int é r e s s ant de 
r e chercher de s c a s du m&me genre . 

Tout au plus , f aut- il a � oute r , que de s appar it i ons ave c e f fets 
de vibrat i on s ont l i é e s  a de s phén om�ne s visib les bruta l e me nt , 
s, ' éte ignant c omme une lumif'ore é l e c tr i que . C omme 1 1  image que l 1 on 
pr o j ette s ur un é cran . S i  pro j e ct i on i l  y a ,  l ' on d o it e n  r e c h e rcher 
la nat ure . Peut- @tre corre spond- e l le à une f orme de s igna l i s at ion 
par l e  t ru c he ment de f orme s fami li è re s , fac i lement ide nt ifiab l e s  ? 

D e  t out e  man i è r e  1 le phénomène de ZEIJLIK ne peut que .1. e nf orc e r  
un c e rtain type d e  phen omène aérie n à caract érist ique . statique . I l  
e st d o n c  b on d 1 en r e c he rcher de s e x e mple s ,  o u  d ' att endre d e  n ouve aux 
c a s . 

A U T O U H 

0 
0 0 

Z E L L I Y� 

D o c umentati on : ri on ,sieur BREEUS 
V i s iteurs Spat iaux - GESAG -

N otre ami , Jac que s DONABOT , c ontinue s on enqu� t e  
à pr opo s d e  c e  ph6nom6ne qui fut n o n  s e ul eme nt ob ser­
vé do n s  l e s faub ourgs d e  DRUXELLES , m a i s  aus s i  clan s 
d ' aut�e s part i e s d e  la BELG IQuB .  

C e lui - c i  a obt e nu , grAc e 
c orre s p ondant s ? l' 'ion s i e ur E .  H .  
s u ivant e s .  

à un de s e s f idèl e s 
l e s inf ormat i on s 

'" L? .. ,.�L� .$,G. Py e Lb r e . '1 l· 69 ve r e  '1 h�u�_'ç c;u matin , un hab i t ant 
de GJ:{h�.ts.r,RGEu , nord de tn'DAÈIJl J.:;S ) fut reve l l l e  par s on c h i e n 1 un c a-
niche , de venu s o uda inem ent nerve ux . 1 out à fa it r�ve illé c e  t ém o in 
ente ndit un s on g ui lui s e mb l a i t  pr ove nir de '1 0  ,s c ie E1 c ir c u l a ire s 
t o urnant c hacune s ur une t onalit é d i f f é rente . 

Une f o i s  à l '  c :x:t é r ü : mr de m on domi c i l e ,  re marque 18 t émo in , 
j ' ape r ç u s  au-de s su s  de V ILVORDE ( 04°  24 ' 3 '1 " E - 50° 55 ' 3 3 "  l\f )  , 
â de ux kilomètre s de che z m o i , un 6trangE:: ob j et dont il mo fut 
imp o s s ibl e  de d0t ermine r la forme . Troub lant � t a it le f a it i l  
s ' agi s s ait d ' une ma s s e  de p e t it e s l umi�ro s dan s le c iel qui s e mb lait 
tourne r sur e ll e -mê me 1 c omme c e rt o inE:: s r é c lame s lumine us e s o La 
c oule ur pr inc ipa l e  do c e t  amo s i o s o l it e  � tait r oug o - orc ngê , mgme 
v i o le t . 

J?ur:n:t ,  envir on 1' s iz: minute s c e t  é t range phé n o ttlene f ut vi s ib l e  
puis l l  d l ,sparut au-de s su,s d e  GAN SHCUEN e t ZELJ IK . 
c· 

I, ' obj et  triane, uJ_ç.lire de ZELLIK fut re marquÉ: v 8 r s  2 0  h 1 0 1 l e  
c..L.� s e pt e mbre _ -1969 . OJ: � e ntre �20 et 2 '1 he ure s ,  c e  mêrne j our , une f a­
ml�l e : l e  pere , l a  m e r e  e t  la f i l � e ( '1 ) ,  ha b i  tant JŒSSEI, LO , remar ­
que ront un " o.rbre de l'! o ë l "  de lum i è r e s c omE1e un " fe u cl. ' ,::trtifi c e " s e l on 
le s dir e s du p è r e , dan s l e c ie l . 

<Jj) ...A fJ 



-- - �--- --r - -

C e  ph�n om�ne s e  mani f e sta it au-de s sus de s fl onts Ke s s e l  (Ke s s e l ­
Berge n ) � s itu� s  â 2 000 m �tre s de s t � m o in s . C ' e st l a  m�re e t  s a  f il l e  
qui noterent d ' ab ord u n  gr oupe de lumi �re s ,  immob i l e s et c l ign otante s .  
Pui s toute la. nmn i f e stoti on ' '  s 1 éte ignit " . 

_21 0 
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1 

• 1 ., -

.2_00 
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.. ..  - . ' 
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/ . -
' 
' . 

jVilvorde . D .. 1ik • 
D Berch . Bt . A .  • 

1 . ' • 
BrU)( e l l e s 
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1 

1 

' , : ; IIe nnuy�r e ... : , ,j  
\ _  • Ni�; e l le s - \ ,. - ' 

3 0 ' '- ..,.._.. ' ,  1 -
' 1  ' 

40 I .?U 

•. - -' 

- ' ...! - \ / / -
, 

/ 
1 

- � '  

1 

Ke s s e l 
lJO . - . . ' ' 

1 
' 1 

1 
1 ' 

. 
1 ' - 1 

1 
1 

' 

1 1 .  ' 
50' _.... 

6 c h .  1 1 00 000 ( 1  cm = 1 0  km) 
I'r ovinc e du Brab ant 

D o ux autre s  c as ont 6t6 
rapp ort é s , l ' un a u-de s s u s  de 
Jjl':;_U CE:E! l-�-.;A D-, �� - AGA'r;: m c ommune 
adj acente ;l ZK�r,:;-· , , 1 1  a.utre 
a J  d. e s s uB c1 1 IlJ.=1 .: l : LT�t:�1�1G o J. !.  
'l • "'T ' C' ·· ·· : • , . ' (""< . r·· , l n l  A" G \ rr ·:· . -.-" ( ('L 0 /] r7 1 L!�H c ·-'.�l'J -0�-� 1·: .L - �_,Lt _ . l  l_l_:, J � 1 
5�' " IS -- 5C0  �/: 1 56 " N .  ) , le 
t6moin ment i onne 2 1  he ur e s  
c omme he ure d 1 observat i on et f.J G 
s o uviént que l ' inc ide nt s e  
pr oduü:: it 1 1  clcm s  l e s d e rn i e r s  

j our s de s e pternbre " • I l  
�3 1 agi s s ait d 1 uno 1 umi ère , " c1 1 un 
é c l o.ir t out e s  l e s [: econc1e s "  e t  
s e  d&p l aç ant sans brui·t d ' o st 
e n  oue st . C o m&me t é m o in rapp orte 
une ob .-::: e rvati on le 8 o ctobre 
1 969 à 22 heure s .  Une lŒlli èro 
ro u[_!;e ve nant elu E.nJc1 . 

' r·--· ·  . .. - -u· y···  ( c· n o  :z a '  '":J Q l,[ A rl.bJ\; î•! · -�.Léi, :J v  ? -;; , _ . . o 

04° 1 0 '  1 � " �::: ) ,  le tém o in nota 
une lur,iière ci 1 un bl anc - ar c; e : uté 
d ' al lure rap ide se déplaçant du 
n ord au sud . Mai s  c omme p o ur 
D; ;Ii_CIŒl :-SAJ: i : 'I'-AGi1.ThJ:� , s i  l e  
té m o in E: o f.� ouv ient · do 1 1  heuro 

22 he ur e s 3 0 , e n  ::e qui c m"J c erne b jo ur , il E: 1 agi �C: s •=·. it " de le dern i 8re 
s e nn ine do s e pte m ùre " ( 2 ) . :G '  obs ervati on ne dura que 3 à 5 :::: e c ondo s . 

AW?. S i  b i e n  1 1 o b [: e rv a t ion de : JJ.�HC 1..hl : - BA lJ\i T - AC. ATIŒ que c 0 l l e  
d 1 Iilll\l::UY,.::l\E s o nt du type V ,  p.:1rtic ul ière rncnt éLa ns l a  c l a s s e  1 .  L a  dur é e  
d ' o b 8 ervat i on p o ur le c a s d ' I lENNUYEIŒ , 3 à 5 f.� c c onde s , no  Io it prc r::que 
auc un doute quant à l ' ident it é pa.r la pr o c é dure de Jac que s VAL.L!EE : 
chute d ' une métè or ite o u  r etomb é e  de s ate l lite . - · 

1 )  - La j e une f i l l e , s e l on l e s  témo ins , ava it 1 4  ans . C e  q u i , enc ore 
une f o i s vér i f ie l ' é l � rnent � s ouve nt . r é p été , de la prô s e nc e d ' un 
e n f ant l or s  d 1 une o b s ervat i on int ére s s ant.e. . --· . . .  

2 )  - B o it du 22 au 27 s e ptembre et l e s 29 e t  30 n e pte mbre 1 969 . 
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Jntormat-fon 
• t.= fAIT� tMAUDITS .. . 

RIMCTEUR : J•M. FERRNU · · 

" LE S  NUAGES DU D IABLE " 

Par Guy TARADE 

T ous le s che r c he ur fc\ UFO c o nna i s s e nt la tr oublante h i s t o ire de la 
dis.par it i on du ré gime nt '1 /4 N or f o lk , surv e nue le 28 aoû·b '1 9 '1 5 ,  da.ns le s 
Darane l le s , ré gion de GALLIPOL I ain s i  que la r oc amb ole s que ave nture 
':é c u� par deux c it oy e nG argent in s , l"lon s io ur et JVlad;J.mc VIDAL , en 
J anv l.e r  1 968 , sur la r o ut e  a l lo.nt de CHASCOMUS à MA IPU . Dans c e s  deux 
c a s , .  d ' é trange s 1 1 nuage s 1 1 ont été mis e n  c aus e . Nul ne sait c o  qu ' e st 
devenu le '1 /4 N orfolk • • • • • • •  et s e ul s de s lab orat o ire s s pé c ial i s é s  
américains d é t ie nnent le r é s ultat de s analy s e s prat iqué e s  sur l e  véhi -
c ul e  de s V IDAL " emport é "  ave c s e s  pa s s ager s  dan s l o s  a i rs , pui s dép o s é  
au MEXIQ'LJ.l!: o  D an s  l o.  s é r i e  de s fait s maudit s à c la s s e r  dans l e  do s s ie r  
de s ext ra--t e rre stre s v o i c i une re lat i on c urie u s e  d u  même cru . 

UN NUAGE ELECTRISE 
(Le s annale s p o l it i que s e t  l it t é raire s du 22 j anvie r 1 9 05 ) . 

S ingula r it é s  mét é or o l o gique s • Le NEW Y011K HERAI,D a s ignal. é  
dernièreme n t  un phénomène b ien curi eux dont a é t é  t é mo in l e  capitaine 
HURGHART , c ommandant l e  navire ang l ai s  1 1 l\mHICAN 1 1  allant à PHILADELPHr.t: .  

Nous le ment i onnons s ous l e s  r é s e rv e s  d ' u s age , t ant i l  nous p àrait 
e xt ra ordinaire . 

Le nav ire s e  t r o uvait vers DELAW1Uill BHEAK\'JATER • T o ut à c oup , un 
nuage pho s phore s c ent l ' enve l oppa , magnét i sant t out à b ord . Le bât iment 
e t  l ' é quipage furont e nt ouré s de fe u D L 1 aigUi l le de la b ou s s o l e  af f o l é e  
t ourna it ave c rap idit é .  

Sur l ' ordre du Capita ine , plu s i e ur s  mat e l o t s  e s s ayè rent de déplacer 
que lque G chais e s  de :f.' c r  p o s ée "' s ur l e  Pont . Ce l a  f ût imp o s s ib l e , qu o i que 
leur p o id s  ne fut q uo do vin r;t huit ki l ogra.rnme s p ou:r chucune .. T o ut ét r::dt 
nirr:n nt; é : chn înt.:: s ,  b oul on · . , c l ous , bwrre s 1dl.lérc.ient f ortement au p ont 
c omma s ' i l s y uv·l ient é t é  rivés . Le nu::1.e;c devînt si dense qu ' i l  l ût b ien­
tôt imp o s s ib le de diriger le no.viro n On n0 p ouv ... üt v o ir qu ' à une très 
fetible d i s t an c e  e t  cha que ob j e t p o ra i s s o..i·t; Û i:i re une ma s s e  c mbras é<t> • 
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Brus quement , le nuage s ' é leva dans le s a irs , et s ur le navire , la 
pho sphore s cence s ' affa ib l it . Quel que s  minute s aprè s ,  le nuase é ta it 
l o in ,  et on put l e  :.:. mivre encore quelque s instants au-de s sus de la 
mer . --- C ' est l a  première f o i s  que nous sachions , que l ' on menti on ­
ne un pare i l  phénomène . 

Le c ap itaine du " î iOli iCAr:· " a eu de la chance ! 

o o o o o oo o o oOOO o o o o o o o o o o  

UN " ST.dill iGH'l'ER " DE LA BA,sE DE KLE INE J3HOGEL D IS PARAIT AU COUTio 

D D. 1 UN Ev-·- 'RC IC'-., '' Uv P � yc n ·\ S . ..n . .6 � .d. .J� 1"1. U- D�Li a 

( La Meuse l a  Lanterne du 26 novembre 1 969 ) .  
Le s o p érateur s de r adar qui s uivaient l ' appare i l  ont brus que -

ment aperç u ,  " une b oule de feu" . 

Un 1 1 0T ... :..RB' IGHTBR 1 1  de la base de FLS ilYG� BHC:GEL a disparu au c ours 
d ' un exerc ice de b omb ardement au-de s s us de l ' î le de · vLTELAND ,  · aux 
PAYS-BAS . 

De s vedette s ,  hé l i c o pt ère s e t  avi on s  de s f orce s néer landai se s , 
partici pent aux recherche s .  

Le per s onne l du radar qui s uiva it l ' av i on -ce l ui-ci é tait le 
darnier appare il de c!.eux gr oupe s de " STARF IGHTEH " bel ge s  à effe c  -
tuer le tir- a aperç u ,  à un moment d onné , une b oule de feu . 

:G 1 appare i l  était p i l oté par l e  s ous- l ieu tenant aviate ur Guy 
J\IATHOT , m.ar i é , d.omic i l ié à PEER (Limb o urg ) . 

V I S I T E U R S S P A T I il. U X 

Or[!;ane du gr oupement p o ur l ' Etude de s 
Sc ience s d ' Avant- Garde . 

En Franç ai s .  Vivement Re c ommandé . 

D ocumentat i o n  
' 

a : 

VISITElJHS SF�:�T IAUX -G_;.:;S�i.G -
1 7 . HOSE!\: DJ,LE :J .  8 000 ;_mUGJm 

( B e l g i que ) 
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EN AUS TRA l iE 

Faisant actue llement de s �tude s sur le s 
ob s e rvat ions fait e s  e ux alent ours de PERTH 
( ville de l ' �tat d ' Australie ) Occ identale ) , 

·1e lli:Œ�Il UFO nEGEAHCH GHCUP , aff ilié  au 
C ommonwe alt Aerial Phe nomena Inve st igat ion 
Orsanisat i on , n ous a f ait parven ir le b ilan 
de s e s enqu@ t e s entrepris e s  et  menée - à 
b ien au c ours cle 1 ' ann� e  '1 SG9 o ( Perth u:.::c 
He G e arch Group , 28 Devi s  Hoad , Attada le , 
6'1 56 , We st ern Aust ralia ) . 

Au c ours de l ' année 1 969 , nous avons re lev6 23 · r e portage s _  
à prop o s  de s s ouc oupe s volant e s  o Parmi c e ux-c i  1 6  ob s e rvat ions 
ont & t é  f a it e s  durGnt le mo i s  de mai e t  nous n ' avons pas trou­
v� lL.<. rai s on pour la que lle il y a e u  · une t e l le au[�rnent at i on . 

1 o 30 lJECEi''lJJ}Œ ·1 ()68 : 
V e r s  21  lle ur e s , un ob j e t  de f orïüe e ll ipt ic1ue , c;t  12r o j e t .:.mt une 
lumière j a une , s urvo le Flc�l ;. �Wl'LE ( s ud de ��'Enri'H ) ,  a une vite s s e  
e xtra ordinaire e n  direct ion s ud- e st , nord- oue st a 

2 .. 'i U JuliiVIGH '1C)<J9 : 
V e r s  2L� he m:e s 5C , un ob j e t  bril lant e st <1perçu au-de s sus de COHO 
.( I)Kœl'H ) .  Ce lui- c i  d ü.ip� ru-c lent ement . 

Vers 7 heurcH• , :; personne s ob s e rv ent un ob j e t  rouc:;e bril lant dans 
le c ie l  de h.J�i:J� ·J;__;c oTT ( 2U km de J!GHT1I ) o 

4 · ' "' '' VR -L 1 ° '" 0  · 
o I l .-. J. 7 �  • 

Dc:tns l ' aprè s-midi , ver::; Y ?  he ure ::: , tm j e une sarç on ob s e rve dans 
le  cie  1 de l:'H:c:;:'it..lJT�L:0 , p lus i e urs 1 UJ!Ü (jre s . Dn bruit s e  f it entendre . 

5 .  1 e r LA I 1')6:) 

.iJi::I J1 S l e  ciel de KA:UAfvlUF: .JA ( 25 kra cle PmlTII) : 
- ver::� 21 he ure s L�� , un8 lumière se  s épare en' .  de ux .  Un e d '  en·l:Jre  -

e l le s tourne sur s c  dr oite , puis disparait . 
- vers 22 he ur e s  2 �, , un ob J e t l Uiiline ux e st ap0. r ç u .  

6 .,  Lj. i 'il1. I 1 969 : 

Vers 1 G b e  ur·e D , p lu �  ie u:c s pero onn8 s c:;_e Î' lAN�>- Il iUP ( pe t it villJge s i  t u� 
au Sud de I'�:�TII ) ,  ob s e rvent un ob j et qui survole c e  village e n  
f ormant de s c ercle s . C e lu) - c i  s e  trouve à envir on ) O U  m�tre s d u  sol , 
pui s , que lque s instant s plus t ard , il disp aruit s o udaine ment . 
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l AU3Tj�tALIE 1 · -

i S ouc oup e s  
i Vo lant e s  e n  

'1 969 . 

r:ord 
1 \  

s c1 
acrobat ie s ( 

0 .  V . l� . I .  

' 

,n ) 

1-

• 

TUAHT PARK 
FLCHEA'r 

'1 ? .  _ _  �i�R_K� 
DAGLISH 

... '16  
" 

5 . 

1 0  
Sit�Im ' 
VALLEY 

KALAMUNDA 



7 .  1 2  iilA I '1 9 69 : 

Ve r s  1 8  he ure s L!-C , un ob j e t  surv o l e  f,EV1;lD�EY . Sur le p o urt our 
de ce lui- c i , on y d i s t inGue p lu s i eur s  f e n @ tre s e t  une lum i � r e  
r o uge vac i l lant e .  

8. 13 rtA I 1 969 : 

V e r a  '1 6 h e ure s 3 C ? t o u j o ur s  à .:.�LVBHLEY , un o b j e t  ident i q u e  à 
c e l u i q u i  a � t �  ape rç u aans l ' apr è s -midi du 1 2  ma i ,  e st de 
nouveau ob s e rv� . 

·. ·. 

9 .  1 3  î·L\ 1 1 9tl) : 

A 1 2G km c1e J'EHTH , v e r s  21 heur e s , a u-de s r:; us 
EUJ'-I.: ;lJ L(Y , une f o rmat ion de 4 o b j e t s , mobile 

1 C .  16 t'lA I 1 969 : 
V e r s  2 1  h e ure s ,  à 25 km de p;:::;nTn , dans le c i e l  
V.tùd.�Y , un ob j e t  b r i l lant b lanc e t  orange , e st 
d e ux he ure s .  

1 1 . 22 MA I 1 969 : 

du vil lage de 
e st ob :::; e rvé e . 

de S.:HJYEH 1 S 
ob �:; e rvé D.urant 

A C ORillGIN , ( 1 4j km de El�TH ) ,  c arr e f our de s s ouc o upe s v o l an­
t e s ,  un homme ob s e rve dl;�rant 1 he ure 20 , un ob j e t  bril lant • 

Il e s t p o s &  s ur un t e rrain , puis i l  s ' e nvola l ent e illent , s emb la 
h � s i t e r , e t ·  di spar ut . 

1 2 .  23 MA I 1 969 : 

V o r s  1 9  he ure s ,  à PERTH , [VJadame Lo s l io ANDERS ON , 
o b s e rve , s c  d6plaç ant , une format i on de s ouc oupe s 

j o urna l i s t e , 
v ol ant e s .  

23 lViA I 1969 : 

V e r s  20 ho ure s  25 , à 1 20 km clo PEH':t:H , au-ô_c s s u s  do D lJ rŒURY , un 
ob j e t  b r i l l ant e st ob s e rv& durant 3 0  m inut e s ,  puis i l  d i s pa -

raît; l e nt eme nt . 

14 . 23 i 1A I  1 969 : 

V e r s  2 1  he ure s 05 , t o uj ours à DUl'iJJJ UILt , une f o rmat i o n  de s o u ­
c oupe s  v o l ant e s  e st ob s e rvé e . 

1 5 .  28 i'1A l 1 969 : 

Vers 1 L� heure s 3 0 , à T UAl-(T lGLL ( PJ:<�HTH ) , un ob j u t e s t p o s é  s ur 
un t e rrain . Clüui - c i  s ' e nvola à une v i  t e s s e d 1 environ 1 000 Km/h 

· �  29 �AI 1 969 : 

Au début a e  1 1  apr � · s- m .i.di , vers 1 3  he:: ure s ,  2 p e r s onne s de 
DAGLI::>fl ( 1'ETITll ) ,  aperç oiven t un ob j e t  ù 1 '  h or i z on , au-de s su s  de 
la mer : c e l ui-ci o ' éleva , fit u n  c e rc le) u n  d e ux t e mp s , de s c en­
d it , b e  la.i. s sa t omb8 r ? s ' arrG t a ,  s e mb l a  hé u i  t e r , pui :._� remont a .  
I l  l a i s sait dGrr i ùrc lui , un e l é gè re traîn ée de vape ur o 

1 7 .  3 0  MA I 1969 : 

V G r s  4 heure s du mat in , à l '  e :::d:; de FJ�Ciü�AT T'AHir (F.GHTII ) , un 
obj e t  b r i l l ant e st ob s e rv& n Sur s e s 2 c ôt é s ? on a perç o it de s 
lum iè r e s .  C e lui- c i  s e mb l a  h� s it e r , puis d i s paru t s oudainement . 
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1 8 .  30 �A I 1 969 : 

Ve r s  1 8  he ure s 1 5 ,  à LAIŒ THObPSCN ( s ud de PEl�TH ) ,  un homme . ob s e r­
ve , à l ' e st �  un ob j e t  bril l ant . 

1 S " 5 J U iï ,: 1 ry,C) : 

Le s o ir , v e r s  2 0  h e m e s  1 5 ,  à CLCNTAIŒ � une f ormat i on de 1 0 o b j e t s , 
m o b i l e . ,  e st ob s e rv� e p e ndant 45 minut e s .  

20 . 3 J' U�i� 1 969 : 

Aux e nvirons de 2 1  he ure s , à CüOLBELLUP , 2· . ob j e t s  s ont ap e r ç u s  dont 
un e st brus que ment p art i sur la gauc he . 

�:�u:J'l'HALIE : 
cl o uc 0upe s Volant e s  

e n  1 S69 . 

+ Att e nL s s age s 

/ 

, 1 

+ DAHW IN 

1 
' 

Que e n s land 

1 
, - - - - - - L - -

1 
. 1  

( 
L '' Australie ( 

du 

f3 ud 

C) 0 ���H ia 

'--------------------------------------------------------- ------- ---------� 
2 1 . 1 e r JUILLE'r 1 969 : 

A PEHTH , dan s la nuit , Garry i'illADO':JS de la radi o  e t  t é lé v i s i on 
ob s e rve de s ob j e t s  br il lant s . 

2 2  o 5 J UILLET 19f{2_ : 

1 

DanE3 l '  apr è s  .. ·midi , ver �::: 1 6  he ur e s 40 , à I;�CIJ:: YiJrr oJ\S ( 2C Km de PEi�TH ) , 
un h omme v o it; une ob j e t  rond . I l  le phot o r;,raphio . 

Apr è s  j ui l l e t , il n ' y  e ut aucun e  aut L e  ob s e rvat i on dans c e t t e  r� g i on . 
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le • servtce 

OUVRAGES 

EN FRANÇAIS 

OUVRAGES 

EN ANGLAIS 

docutnentation 
vous recommande • 

• 

A la demande de nombreux lecteurs qui avaient quelques difficultés à se procurer 
certains ouvrages, nous avons mis au point un service qui peut dès aujourd'hui 
vous procurer les ouvrages ci-dessous. Ceux-ci sont envoyés franco, frais inclus. 
Nous insistons sur le fait que ce service n'a aucun caractère commercial et n'a que 
pour but de mettre à la disposition des membres ou abonnés, des ouvrages français 
et étrangers, traitant du problème que nous étudions. 

Les Phénomènes Insolites de l'Espace (J. et J. Vallée) . . . . . . . . . . . . . . .  . 

A propos des Soucoupes Volantes (par Aimé Michel) . . . . . . . . . . . . .  . 

Pour ou Contre les Soucoupes Volantes (Aimé Michel et Georges Lehr) 

Du nouveau sur les Soucoupes Volantes (Franck Edwards) . . . . . . . . . . .  . 

L'Invisible nous fait signe (G. Bourquin) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

J'ai vu des Soucoupes Volantes (Henri Bordeleau du Canada) . . . . . . . . .  . 

Le livre des Damnés (Charles Fort) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Les Extraterrestres (Paul Misrakl) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Les Soucoupes Volantes (Guy Tarade) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Les Cahiers de Cours de Moïse (Jean Sendy) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Les Dieux nous sont nés (Jean Sendy) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

La Lune, Clé de la Bible (Jean Sendy) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Nous autres, Gens du Moyen-Age (Jean Sendy) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Ces Dieux qui firent le ciel et la terre (le Roman de la Bible) (Jean Sendy) 

De Jules Vernes aux Extraterrestres (Robert Chotard) . . . . . . . . . . . . .  . 

Le Livre Noir des Soucoupes Volantes (Henry Durrant) . . . . . . . . . . . . .  . 

Scientific Study of UFO (Condon Report) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Flying Saucer reader (Jay David) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Flying Saucer (Coral Lorenzen) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

UFO over the America (Coral Lorenzen) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Flying Saucer Occupants (Coral Lorenzen) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . 

Passport to Magonia (Jacques Vallée) 
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OUVRAGE Algo Flota sobre el mundo (Carlos Murciano) 
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